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Jeudi 2 : Mme Raynalde Sevestre nous présente sa spécialité, la musicothérapie. Elle travaille auprès 
de personnes en difficulté : Alzheimer, angoisse, perte de capacité cognitive… Des études ont 
montré que la musique mobilisait des aires cérébrales différentes de cette de la parole ainsi que l’effet 
bénéfique de la musique sur ce genre de pathologie. 

Vendredi 3 : La communauté vote pour l’acceptation à la profession solennelle de Frère Charles. 
Son engagement définitif est fixé au 15 aout. 

Samedi 4 : Françoise Boëgeat et son mari Pascal nous font découvrir l’Association Talham-Léman 
qui s’investit au nord-Niger, au-dessus d’Agadez. Des liens se sont créés avec des villageois de l’Aïr. 
Chacun apportant ses idées, ses compétences, ce qui est disponible et comment avec une aide 
extérieur, résoudre les urgences définies par les villageois : creusement de puits, construction d’école, 
salaires d’instituteurs, relations avec les autorités civiles… 

Dimanche 5 : Christian Regat est allé à la recherche du Mont-Sinaï en Italie, lieu où les moines de 
Tamié avaient entrepris d’établir un refuge après les expulsions de novembre 1880. Il nous présente 
un compte-rendu de sa visite et une étude historique à partir des documents existants dans nos 
archives et ce qu’il a découvert sur place.  
Le pape effectue une visite en Bulgarie. Jean XIII y était nonce. Les orthodoxes représentent 82 % 
de la population, les catholiques : 0,6%. Les musulmans complètent. 

Lundi 6 : Le Ramadan s’ouvre pour 4 semaines 

Mardi 7 : Les livres lus au réfectoire se suivent mais ne se ressemblent pas. Nous 
ouvrons : L’énigme des Amish - Comment vivre au XXIème siècle comme au XVIIème ?, par 
Jacques Légueret, Éd. Lavor et fides, 2ème édition, 2014, 304 pages. L’auteur, son 
épouse et leur fils polyhandicapé ont pu être acceptés pendant une trentaine de 
séjours étalés sur 14 ans par une communauté amish de Pennsylvanie (États-Unis) 
une société radicalement différente de celles de notre monde occidental. Face aux 
progrès techniques, comment réagir pour conserver les valeurs fondamentales de 
ce qu’ils veulent vivre : ma simplicité, la non-violence, la vie communautaire ? 
Comme agriculteurs faut-il continuer à travailler avec des chevaux ou acheter un 

tracteur ? Pour conserver leur simplicité de vie ils continuent d’utiliser la traction animale. Ils 
considèrent que la naissance d’un enfant handicapé est une bénédiction, le Seigneur considérant ses 
parents comme capables de s’en occuper. Et ainsi du reste… 

Mercredi 8 : Dans la Déclaration La Déclaration sur les relations de l’Église avec les religions non chrétiennes, 
le Concile Vatican II au n° 4 « le saint Concile veut encourager et recommander la connaissance et 
l’estime mutuelles, qui naitront surtout d’études bibliques et théologiques, ainsi que d’un dialogue 
fraternel. » C’est dans cette ligne que le Père François Lestang de la communauté du Chemin-Neuf à 
Hautecombe nous introduit au judaïsme, commençant par les prières personnelles, en famille, à la 
synagogue. 

Lundi 13 : Père abbé commence une série de déplacements groupés en Italie pour un service de 
l’Ordre auprès des abbayes de Frattocchie et de Tre Fontane, toutes deux proches de Rome. 
Mgr Ballot présente particulièrement le chapitre 4 de l’Exhortation apostolique post synodale Christus vivit 
concernant les jeunes : la pastorale de cette partie de la société. 

http://www.vatican.va/archive/hist_councils/ii_vatican_council/documents/vat-ii_decl_19651028_nostra-aetate_fr.html
http://w2.vatican.va/content/francesco/fr/apost_exhortations/documents/papa-francesco_esortazione-ap_20190325_christus-vivit.html


 

Mercredi 15 : En l’absence de Père Abbé Frère Marco commence sa série de chapitres par le 
commentaire de l’exhortation apostolique Christus vivit, suite au synode de 2018 sur les jeunes, la foi, 
la vocation, le discernement. - Le pape s’adressant aux jeunes : « Dieu est amour - Dieu t’aime, te 
libère, te sauve toujours - L’Esprit donne la vie. - Dieu te libère, te sauve toujours - Il vit, le Christ et 
il te veut vivant ! 

Jeudi 16 : Frère Pierre a participé à la rencontre CDVRC (Commission de la vie religieuse et 
consacrée) pour le diocèse : 9 membres représentant les différentes communautés religieuses, de 
nationalités : polonaise, brésilienne, Maurice, burkinabé, française, d’âge suffisant pour avoir des 
cheveux blancs. Parmi les évènements marquants trois novices indiennes Sr Nirmal, Sr Sapna, Sr  
Savité des sœurs de Saint-Joseph de Chambéry ont prononcé leurs premiers vœux. Cette 
congrégation avait ouvert des maisons en Indes et leurs implantations étaient devenues florissantes 
avec du recrutement local. Par contre en France les effectifs vieillissaient sans nouvelles entrées, il  
fut décidé que des indiennes viennent en France effectuer une partie de leur noviciat pour rajeunir 
les communautés chambériennes. 

Vendredi 17 : Frère Gaël est de retour de l’internoviciat à l’abbaye de La Trappe. Elle abordait les 
thèmes : -Affectivité comme lieu d’épanouissement et de croissance humaine - Sexualité comme part 
constitutive du projet de Dieu sur l’homme - Fécondité de la vie religieuse/deuil de la maternité et 
de la paternité. 
Père Jean passe le cap des 88 ans. Il continue tranquillement, on ne peut plus calme. 

Samedi 18 : Les Sœurs de l'Immaculée Conception de Ouagadougou au Burkina Faso, avaient été 
fondées par Mgr Thévenoud, alors l’évêque du lieu et originaire de Savoie. Elles effectuent une 
« visitation » à Chambéry, dans le cadre du jumelage entre les deux diocèses. Elles passeront par 
Tamié. 

Lundi 20 : Les pompiers accompagnés du maire, d’un gendarme effectuent la visite périodique de 
toutes nos installations de sécurité. Vendredi deux autres viennent vérifier les poteaux incendie 
situés à l’extérieur des bâtiments. Tout est OK. 

Mercredi 22 : Le mois d’avril a été mesuré comme ayant été le plus chaud depuis le début des 
observations. Des scientifiques regroupent des observations météorologiques indiquant des 
températures inédites et des évènements climatiques exceptionnels ces dernières années. 

Jeudi 23 : Pour la saint Didier, cette année les iris commencent seulement à fleurir. Elles sont 
toujours magnifiques, éphémères dans leur diversité. 

 

Dimanche 26 : Les élections pour le parlement européen ont lieu en un seul tour. Nous votons à la 
mairie de Plancherine et nos Frères italiens à Chambéry. 

https://reporterre.net/Temperatures-fonte-des-glaces-catastrophes-les-rapports-scientifiques-donnent


Christian Regat nous développe les évènements relatifs au transfert de l’abbaye de La Grâce-Dieu à 
Tamié. Devant l’imminence de la nationalisation des biens du clergé après les lois de 1905,  les 
banquiers intentèrent un procès aux moines pour vendre aux enchères leur propriété de la Grâce-
Dieu dans le Doubs afin de rembourser les créanciers, au grand dam de la population catholique 
scandalisée par une telle démarche envers des moines. En fait c’était en accord avec la communauté, 
seule façon de retirer quelques fonds après avoir épongé les dettes. Mais où aller ? De bonne source, 
l’abbé dom Dupic envisagea de déménager à Hautecombe au bord du lac du Bourget (Savoie). Ce ne 
fut pas possible, aussi les moines s’installèrent provisoirement à Tamié en 1909. La communauté s’y 
trouve encore. 

Lundi 27 : Père François Lestang, nous présente les relations entre chrétiens et juifs : du conflit à la 
communion ? Au cours des siècles les chrétiens, à la suite de certains de leurs pasteurs, avaient une 
attitude très négative du peuple juif considéré comme déicide. Ainsi au 4ème siècle saint Ambroise de 
Milan affirmait : « Une synagogue est un lieu de perfidie, une maison d’impiété, un réceptacle de 
folie que Dieu a condamné lui-même au feu. » (Lettre XL à l’empereur Théodose en 388). Au moyen 
âge des rois très chrétiens ont expulsés les juifs de leur royaume (France : 1182, 1306, 1321, 1394 ; 
Espagne : 1492 ; Rome 1569 ; etc.) Sans parler de l’affaire Dreyfus où bon nombre de catholiques se 
disaient anti-Dreyfusard.  
Le Concile Vatican II a fortement infléchit cette perception sa Déclaration sur les relations de l’Église avec 
les religions non chrétiennes, (Notre aetate) au n° 4 précise : « […] L’Église ne peut oublier qu’elle a reçu la 
révélation de l’Ancien Testament par ce peuple [juif] avec lequel Dieu, dans sa miséricorde indicible, 
a daigné conclure l’antique Alliance. L’Église croit que le Christ, notre paix, a réconcilié les Juifs et 
les Gentils par sa croix. « Du fait d’un si grand patrimoine spirituel, commun aux chrétiens et aux 
Juifs, le saint Concile veut encourager et recommander la connaissance et l’estime mutuelles, qui 
naitront surtout d’études bibliques et théologiques, ainsi que d’un dialogue fraternel. […] Encore que 
des autorités juives, avec leurs partisans, aient poussé à la mort du Christ, ce qui a été commis durant 
sa Passion ne peut être imputé ni indistinctement à tous les Juifs vivant alors, ni aux Juifs de notre 
temps. S’il est vrai que l’Église est le nouveau Peuple de Dieu, les Juifs ne doivent pas, pour autant, 
être présentés comme réprouvés par Dieu ni maudits, comme si cela découlait de la Sainte Écriture. 
[…] l’Église, qui réprouve toutes les persécutions contre tous les hommes, quels qu’ils soient, ne 
pouvant oublier le patrimoine qu’elle a en commun avec les Juifs, […] déplore les haines, les 
persécutions et les manifestations d’antisémitisme, qui, quels que soient leur époque et leurs auteurs, 
ont été dirigées contre les Juifs.  

Jeudi 30 : Ascension du Seigneur  - « Après sa résurrection Jésus dit à ses disciples : « Allez dans 
le monde entier. Proclamez l’Évangile à toute la création. Celui qui croira et sera baptisé sera sauvé ; 
celui qui refusera de croire sera condamné. » Le Seigneur Jésus, après leur avoir parlé, fut enlevé au 
ciel et s’assit à la droite de Dieu. Quant à eux, ils s’en allèrent proclamer partout l’Évangile. Le 
Seigneur travaillait avec eux et confirmait la Parole par les signes qui l’accompagnaient. » (Mc 16, 14-
20) 

Vendredi 31 : Fête de la Visitation de Marie à sa cousine Élisabeth : « Après l’annonciation, 
Marie se mit en route et se rendit avec empressement vers la région montagneuse, dans une ville de 
Judée. Elle entra dans la maison de Zacharie et salua Élisabeth. Or, quand Élisabeth entendit la 
salutation de Marie, l’enfant tressaillit en elle. Alors, Élisabeth fut remplie d’Esprit Saint et s’écria 
d’une voix forte : « Tu es bénie entre toutes les femmes, et le fruit de tes entrailles est béni. D’où 
m’est-il donné que la mère de mon Seigneur vienne jusqu’à moi ? Car, lorsque tes paroles de 
salutation sont parvenues à mes oreilles, l’enfant a tressailli d’allégresse en moi. Heureuse celle qui a 
cru à l’accomplissement des paroles qui lui furent dites de la part du Seigneur. » (Luc 1, 39-45) 

http://www.vatican.va/archive/hist_councils/ii_vatican_council/documents/vat-ii_decl_19651028_nostra-aetate_fr.html
http://www.vatican.va/archive/hist_councils/ii_vatican_council/documents/vat-ii_decl_19651028_nostra-aetate_fr.html

